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Dans un contexte global de transition de l’économie vers une économie durable, la biomasse, et en 

particulier la biomasse forestière, est amenée à jouer un rôle important. Ainsi, la valorisation des 

résidus forestiers permet de créer des carburants et des biomatériaux biosourcés avec une empreinte 

carbone négligeable sur une échelle de 50 ans. Afin de transformer ces résidus en produits 

valorisables, la pyrolyse est une technologie de premier plan. 

Une nouvelle technologie de pyrolyse rapide est ainsi développée pour proposer une solution de 

transformation in situ des résidus forestiers et proposer des huiles pyrolytiques ou bio-huiles de qualité 

pour une utilisation industrielle. Cependant, bien que la qualité des bio-huiles ait progressée, elle reste 

néanmoins insuffisante pour certaines utilisations, et la technologie n’est pas encore disponible 

commercialement. C’est pourquoi une méthode de traitement des huiles pyrolytiques d’ores et déjà 

disponibles commercialement est développée. 

Cette méthode consiste à estérifier les bio-huiles à l’aide d’un alcool primaire, ici l’éthanol ou le butanol. 

Une étude à l’échelle laboratoire a permis de déterminer les paramètres optimaux de la réaction et de 

produire des huiles sans eau ni acides, conditions critiques pour une utilisation industrielle. Ces essais 

ont ensuite été validés à l’échelle semi-pilote. Subséquemment, la stabilité des huiles a été étudiée 

selon plusieurs méthodes soit à 80 °C, 40 °C et température ambiante, afin de déterminer la plus 

adaptée. Les huiles estérifiées se sont avérées stables dans le temps contrairement aux huiles non 

traitées et la méthode optimale pour les longues durées a été déterminée comme étant le vieillissement 

à 40 °C. Enfin, une étude technico-économique sommaire a été mise en place pour valider la faisabilité 
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économique du procédé de traitement proposé. Les résultats sont encourageants et laissent à penser 

qu’un tel procédé pourrait être utilisé dans l’industrie de façon économique dans un futur proche, en 

particulier dans le cas d’incitatifs liés à la réduction de GES (gaz à effet de serre). 
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